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 ENTRONS DANS L’ANNEE SAINTE DE LA MISERICORDE 

 

Bien chers diocésains, 

Dans les orientations diocésaines publiées en octobre 2015, il est bien signifié 

que l’année pastorale 2015-2016 sera marquée par le Jubilé de la Miséricorde. 

Le Pape a voulu que ce jubilé soit célébré non seulement à Rome, mais aussi 

dans chaque diocèse, comme signe de l’unité et de la charité. 

C’est pourquoi vous avez reçu le calendrier diocésain des grands événements 

de ce jubilé, qui débutera le 13 décembre 2015 et se poursuivra jusqu’au 20 

novembre 2016, date de la clôture. En vous envoyant ce calendrier diocésain, 

je vous invitais à vous préparer à comprendre et à vivre avec l’intensité requise, 

l’année de grâce que nous offre le Saint Père. 

Aujourd’hui, c’est avec une joie immense que je lance à tous ce vibrant appel : 

ENTRONS DANS L’ANNEE SAINTE DE LA MISERICORDE !   

I-  Qu’est-ce que la miséricorde ? C’est être touché dans son cœur par la 

misère de nos frères et de nos sœurs. Mais il ne suffit pas d’être touché, il faut 

aller plus loin en travaillant pour aider concrètement ceux qui souffrent. 

Autrement dit, il faut accomplir les œuvres de miséricorde. 

Entrer dans l’Année de la Miséricorde, c’est donc entreprendre avec la grâce de 

Dieu une lutte farouche contre la misère qui écrase les hommes et les femmes 

que nous rencontrons. Cette lutte ne concerne pas uniquement la prière et ne 

se limite pas seulement au cercle fermé des chrétiens. Parce qu’il nous revient, 

en tant que baptisés, d’être aujourd’hui des artisans de la construction du 

Royaume de Dieu dans la société. Par conséquent,  nous devons servir tous les 

hommes et toutes les femmes, qu’ils soient chrétiens ou non ; les œuvres de 

miséricorde que nous accomplissons doivent être au service de tous, sans 

distinction de  religion, de race ou de condition sociale. « La vérité première de 

l’Eglise est l’amour du Christ. L’Eglise se fait servante et médiatrice de cet 

amour qui va jusqu’au pardon et au don de soi. En conséquence, là où l’Eglise 

est présente, là doit être manifeste la miséricorde de Dieu. Dans nos paroisses, 

nos communautés, nos associations, et nos mouvements, en bref, là où il ya 

des chrétiens, quiconque doit pouvoir trouver une oasis de miséricorde. (MV 

12). 
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L’Eglise universelle demande aujourd’hui à tous ses fidèles, d’ouvrir au Christ 

leurs cœurs, en mettant en pratique ces conseils de Saint Paul :  

« Maintenant donc, vous aussi, débarrassez-vous de tout cela : colère, 

irritation, méchanceté, injures, grossièreté sortie de vos lèvres. Plus de 

mensonge entre vous, car vous vous êtes dépouillés du vieil homme, avec ses 

pratiques, et vous avez revêtu l’homme nouveau, celui qui, pour accéder à la 

connaissance, ne cesse d’être renouvelé à l’image de son Créateur ; là, il n’y a 

plus Grec et Juif, circoncis et incirconcis, barbare, Scythe, esclave, homme libre, 

mais Christ : il est tout et en tous. 

« Puisque vous êtes élus, sanctifiés, aimés par Dieu, revêtez donc des 

sentiments de compassion, de bienveillance, d’humilité, de douceur, de 

patience. Supportez-vous les uns les autres, et si l’un à un grief contre l’autre, 

pardonnez-vous mutuellement ; comme le Seigneur vous a pardonné, faites de 

même, vous aussi. Et par-dessus tout, revêtez l’amour : c’est le lien parfait. 

« Que règne en vos cœurs la paix du Christ, à laquelle vous avez été appelés 

tous en un seul corps. Vivez dans la reconnaissance. 

« Que la Parole du Christ habite parmi vous dans toute sa richesse : instruisez-

vous et avertissez-vous les uns les autres avec pleine sagesse ; chantez à Dieu, 

dans vos cœurs, votre reconnaissance, par des psaumes, des hymnes et des 

chants inspirés par l’Esprit. Tout ce que vous pouvez dire ou faire, faites-le au 

nom du Seigneur Jésus, en rendant grâce par lui à Dieu le Père. » (Col 3,8-17). 

Ainsi, en cette année sainte, nous devons fournir plus d’effort en vue d’être 

miséricordieux comme Dieu, notre Père, est miséricordieux (cf Lc 6,36). Le 

premier pas à faire ici consiste à être capables d’écouter le cri des pauvres qui 

retentit chaque jour, mais que beaucoup de personnes négligent ou méprisent. 

« Chaque chrétien et chaque communauté sont appelés à être instruments de 

Dieu pour la libération et la promotion des pauvres, de manière à ce qu’ils 

puissent s’intégrer pleinement dans la société ; ceci suppose que nous soyons 

dociles et attentifs à écouter le cri du pauvre et à le secourir. Il suffit de recourir 

aux Ecritures pour découvrir comment le Père qui est bon veut écouter le cri 

des pauvres. » (Pape François, Evangelii Gaudium, n° 187). Un autre pas 

important  consiste à accueillir la miséricorde de Dieu qui nous est offerte 

chaque jour, en particulier par le sacrement de la réconciliation. Et un troisième 

pas à faire cette année consiste à accomplir partout et à tout moment des 

œuvres de miséricorde.  
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Dans la bulle d’indiction du Jubilé de la miséricorde, ‘’Le Visage de la 

miséricorde’’, le Pape François écrit notamment : « J’ai un grand désir que le 

peuple chrétien réfléchisse durant le Jubilé sur les œuvres de miséricorde 

corporelles et spirituelles. Ce sera une façon de réveiller notre conscience 

souvent endormie face au drame de la pauvreté, et de pénétrer toujours 

davantage le cœur de l’Evangile, où les pauvres sont les destinataires privilégiés 

de la miséricorde divine » (N° 15). 

II- Quelle sont ces œuvres de miséricorde corporelles et spirituelles ? 

Je les présente ici brièvement. Elles invitent à : 

- avoir l’amour préférentiel pour les pauvres ; 

- adopter les attitudes permettant d’obtenir l’indulgence plénière ;  

- nous rappeler comment Jésus manifeste la miséricorde de Dieu. 

Vous pouvez les trouver dans le Catéchisme de l’Eglise Catholique :  

N° 545 ; 1439 ; 1473 ; 1846 ; 2447. 

7 œuvres de miséricorde corporelles 7 œuvres de miséricorde spirituelles 
1- Donner à manger à ceux qui ont 

faim. 
2- Donner à boire à ceux qui ont 

soif. 
3- Vêtir ceux qui sont nus. 
4- Loger les pèlerins. 
5- Visiter les malades. 
6- Visiter les prisonniers. 
7- Ensevelir les morts. 

1-  Conseiller ceux qui doutent. 
2- Enseigner ceux qui sont 

ignorants. 
3- Réprimander les pécheurs. 
4- Consoler les affligés. 
5- Pardonner les offenses. 
6- Supporter patiemment  les 

personnes importunes. 
7- Prier pour les vivants et pour les 

morts. 

 

Dans sa lettre du 1er septembre 2015 adressée à Monseigneur Fisichella, 

président du Conseil Pontifical pour  la promotion de la nouvelle 

évangélisation, le Pape François a écrit : « L’expérience de la miséricorde, en 

effet, devient visible dans le témoignage de signes concrets comme Jésus lui-

même nous l’a enseigné. Chaque fois qu’un fidèle vivra l’une ou plusieurs de 

ces œuvres en première personne, il obtiendra certainement l’indulgence 

jubilaire. D’où l’engagement à vivre de la miséricorde pour obtenir la grâce du 

pardon complet et total en vertu de la force de l’amour du Père qui n’exclut 

personne. Il s’agira donc d’une indulgence jubilaire plénière, fruit de 

l’événement lui-même qui est célébré et vécu avec foi, espérance et charité. » 
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III- L’Année Sainte de la miséricorde nous invite donc à : 

1)- Désirer pour nous-mêmes la communion avec Dieu. 

2)- Encourager ceux qui ont besoin de s’ouvrir à la miséricorde. 

3)- Proclamer le Messie riche en miséricorde. 

4)- Poser des actes inspirés par la miséricorde. 

5)- Accorder aux pauvres une attention particulière. 

Dans sa lettre du 1er septembre 2015 adressée au Président du Conseil 

Pontifical pour la promotion de la nouvelle évangélisation, le Pape François a 

aussi invité à réfléchir sur le drame de l’avortement : « Je pense, en particulier,  

à toutes les femmes qui ont eu recours à l’avortement. Je connais bien les 

conditionnements qui les ont conduites à cette décision. Je sais qu’il s’agit d’un 

drame existentiel et moral. J’ai rencontré de nombreuses femmes qui portaient 

dans leur cœur la cicatrice de ce choix difficile et douloureux. Ce qui a eu lieu 

est profondément injuste : pourtant, seule sa compréhension dans sa vérité 

peut permettre de ne pas perdre l’espérance. Le pardon de Dieu à quiconque 

s’est repenti ne peut être nié, en particulier lorsqu’avec un cœur sincère, cette 

personne s’approche du Sacrement de la Confession pour obtenir la 

réconciliation avec le Père. C’est également pour cette raison que j’ai décidé, 

nonobstant toute chose contraire, d’accorder à tous les prêtres, pour l’Année 

jubilaire, la faculté d’absoudre du péché d’avortement tous ceux qui l’ont 

provoqué et qui, le cœur repenti en demandent pardon. Que les prêtres se 

préparent à cette tâche importante en sachant unir des paroles d’authentique 

accueil à une réflexion qui aide à comprendre le péché commis, et indiquer un 

itinéraire de conversion authentique pour pouvoir obtenir le pardon véritable 

et généreux du Père  qui renouvelle tout par sa présence. »  

IV- L’Année Sainte de la miséricorde nous invite aussi à suivre l’exemple 

lumineux de Jésus. 

Dans les Evangiles, nous lisons une quantité impressionnante d’attitudes 

miséricordieuses de Jésus. 

D’abord l’orientation générale : ‘’heureux les miséricordieux, ils obtiendront 

miséricorde’’ (Mt 5,7). 

Ensuite une série de guérisons qui montre la compassion de Jésus : Mc 1,40-

45 ; 8,22-26 ; 10,46-52 ;…Puis des guérisons et pardon des péchés : Mc 2,1-17 ; 

19,1-10 ; etc… 
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Ou encore la parabole de l’enfant prodigue : Lc 15, 11-31. 

Et enfin, la Samaritaine : Lc 10,29-37. 

Ces passages évangéliques nous les connaissons bien, mais je demande que 

nous les lisions et les apprenions par cœur cette année. Car il ne suffit pas de 

les évoquer, mais il faut qu’ils nous pénètrent et nous imprègnent de la 

compassion du Seigneur. Alors des gestes miséricordieux jailliront de nos 

cœurs. 

En Conclusion 

L’Année Sainte de la miséricorde offre à tous les baptisés de vivre plus 

profondément l’appel que nous avons reçu en devenant disciples du Christ 

vivant. Notre Maître ne cesse de nous demander la charité comme signe de 

notre conversion. 

Tournons-nous donc résolument vers Celui qui s’est abaissé jusqu’à nous pour 

nous enseigner l’amour. Demandons-lui de savoir soulager la misère de nos 

frères et sœurs pour obtenir la grâce de notre salut. 

Je souhaite donc à notre Eglise diocésaine une année de nombreux bienfaits 

sur le chemin de la miséricorde. Que le Seigneur féconde les sillons que nous 

tracerons avec courage. Même si nous vivons déjà la miséricorde, il est 

important de redoubler d’effort en communion avec l’Eglise universelle, car 

cette unanimité ne sera pas sans récompense.  

Que votre participation aux initiatives liturgiques proposées par l’archidiocèse 

encourage et soutienne votre ardeur et vos prières.  

Que Marie, Notre Dame de Guinée, nous accompagne tout au long de cette 

Année Sainte de la Miséricorde. Amen ! 

 

Conakry, le 12 décembre 2015 

 

 

 

+ Vincent COULIBALY 
Archevêque de Conakry 


